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- Gonjoncture i ndus t r i e l l e  : 1950-1967 

1. En Afriqueu, l 'expansion indus t r i e l l e  s e  poursuit en ggn6ral depuis 
C 

dix B  quinze ans. A p a r t i r  dlune base relativement f a ib l e  en valeur t a n t  

absolue que r e l a t i ve ,  l a  production brute  des industr ies  de transformation, 

dans l e s  pays a f r i ca in s  en voie de d6veloppement1 a a t t e i n t  en 1967, selon 

l e e  estimations, 11 mi l l i a rds  de  dollar^. 

2. Les t a w  de croissance ont var i6  selon l e s  pays, e t  l e s  tendances obserc 

v6es dans ohacun d'eux ont BvoluQ en foncticn du comportement general de 

lliconomie aussi  bien que des changements d'ordre poli t ique.  Toutefois, l e  

b i lan  ne t  a 6t6 p o s i t i f ,  l a  valeur ajoutee pax l e  secteur de l a  transforma- 

t i on  des Bconomies afr icaines  en cows  de dBveloppement, ayant augment6 de 

plus de 170 pour 100 entre  1950 e t  1963. Pour c e t t e  msme p6riodel l e  taw 

composB annuel de progression, en p r ix  constants, s 'es t  d t ab l i  B 8 pour 100. 

3. Le rythme de l'expansion indus t r i e l l e  s l e s t  encore accQl61-6 ces dernih- 

r e s  annBes. En 1967, bien que l e s  troubles pol i t iques  qui ont affect6  cer- 

t a i n s  des grands pays, a ien t  ag i  defavorablement sur  l e  t a m  de croissance, 

l a  production i ndus t r i e l l e  a marqu6, estime-t-on, une avance de 30 &_32 

pour 100 par rapport 5. 1964. Coinme on peut l e  v c i r  au tableau ci-apres, 

au cows  des ann6es 1964 B 1967, ce sont l e s  sous-rggions de l ' A f r i p e  de 

l 'ouest  e t  de l l e s t  qui ont enregis t r6  pour l a  production indus t r ie l l e  i e s  

plus hauts pourcentages dlaccroissement. 

. .. 
TABrnU 1 

Africrue en voie de d6veloppement : accroissement de l a  production i ndus t r i e l l e  
(1964-1967) 

Sous-r6gions Augventation de l a  production m d u s t r i e l l e  
en 1967 par rapport B 1964 

Afrique du nord + 16 2 17 $ 
Afrique de l 'ouest  + 5 0 % 6 0 $  
Afrique du centre + 2 5 & 3 0 i / o  
Afrique de l ' e s t  + 40 2 50 6 
Ensemble des sous-r6glons + 30 B 32 $0 

Note : Tous l e s  ohlff res  ci-dessus sont de caractere approximatif. - 
A f r i q u e  du Sud noa comprise. 

* Par "dollar", on entend dans ce tex te  do l la r  des Etats-Unis. 



4. Les principaux facteurs  qui expliyuent c e t t e  augmentation gQn8rale de - 
l a  production i ndus t r i e l l e  peuvent s e  c lasser  en. quatre. g r a d e s  cat6gories. 

PremiBrement , l a  demande t o t a l e  d ' a r t i c l e s  manufacturQs (importQs,  ou d 'ori-  i. 

gine in te r ieure)  a progress6 ?i uu rythme rapide, en raison de l'expansion 

du volume t o t a l  de l ' a o t i v i t e  Qconomique e t  g-rgce, en pa r t i cu l i e r ,  2 l'augmen- 

t a t i o n  de l a  production e t  des exportations agr icoles ,  & l a  hausse du revenu 

r e e l  e t  & l'aocroissement constant de l a  population urbaine., 

5. DeuxiBmement, c e t t e  demande accrue de biens manufactur6s permit de nou- 

veaux e f f e t s  d'entrainement en aval  e t  en amont. A cet  Qgard, cependant, 

la  s i tua t ion  demeure inegale en Afrique. 

6 .  TroisiBmement, l e  remplacement des importations a f a i t  de grands 

progrhs, surtout dam l e  secteur des blens de consommatioa. La  nature e t  

l e  degre du "remplacement" varlent  selon l e s  pays e t  l e s  categories de 

produits. Les ch i f f r e s  du tableau i.1-apres donnent un aper$u des progrbs 

r e a l i s e s  e t  de l a  tgche immense qui r e s t e  & accomplir dans ce domaine. 

TABL7UU 2 

Pourcentage des importations par r a ~ p o r t  & l a  demande in te r ieure  

Biens de consommation 3l $ 27 0; 
/O 

Biens intermediaires 55 /; 59 $ 
. . . .  

95 '$ 86 ,; 
Biens d'dquipement 1" 

Ensemble &es produits  manufactut-6s 46 5 
/" 45 % 

. . . . . . . .  . . . . .  . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .  

Source : CEA, Etude des conditions Qconomiques en Afrioue, 1960-1964- 
( ~ / ~ ~ . 1 4 / 3 9 7 ) ,  page 239. . . . . . .  . . . . .  . . . . .  

. . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .  

7. Enfin, l e s  expartations de produits  manufactures e t  semi-finis ont 

contribu6, de. fagon modeste mais s ign i f ica t ive ,  & l 'expansion i n d ~ s t r i e l l e , .  

Selon l e s  estimations du s ec re t a r i a t  de l a  CNUCED? l e s  exportations.de c e t t e  

categorie de marchandises en provenance des pays a f r i ca in s  en voie de dew- 

loppement ont a t t e i n t ,  en 1965, une valeur de 1.542 mill ions d e ' d o l l a r s  . . . . . . .  . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .  . . . . . . . . . . . . . . . . . . .  

. . . . .  . . .  



- contre 1 .I05 millions en 1960. On peut relever, dans differents pa,ys, plu- 

sieurs exemples de ce nouvel essor des exportations. I1 convient de ncter 

cependant que les regions dtAfrique en voie de developpement ne font que 

commencer B exploiter leur potentiel dans ce domaine. 

CrBation de grandes entreprises industrielles 

8. Le tableau I ci-aprks donne des renseignements d6taillQs sur environ 

200 grandes entreprises implantges dans divers pqm au cours des aunees 1965 

B 1967 ou actuellement en construction. Ce tableau est suffisamment dBtaillB 

pour mcntrer le degrg d'expansion industrielle actuelLement realis6 - expansion 
qui porte notamment sur m e  gamme Qlargie de biens intermediaires et d'bqui- 

pement, aussi bien que sur certains produits d'exportation - mais il n'englobe 
pas toutes les nouvelles activites industrielles. I1 fait Bgalement appa- 

raitre une diversification croissante de la production industrielle en 

Af r ique . 
La vossibilitQ d'intensifier la croissance industrielle 

9. A partir de certaines hypotheses raisonnables want aux variations des 

grands parametres macro-6oonomiquesl le secretariat de la CEA a fait des 

Btudes detaillees des possibilitBs d'expansion industrielle qui s'offrent 

dam les sous-r6gions de llAfrique de l'est, de l'ouest, du centre et du 

nord. Ces Btudes, au nombre d'environ 150, reposent sur llidBe de coopBr* 

tion multinationale et r&gionale, et la coordination des efforts de dBvp 

loppement industriel. 

10. La conclusion g6nQrale qui se degage des recherches menBes en Afrique 

de l'cuest et de l'est est que ces deux sous-rBgions offrent de vastes pos- 

sibilitBs de production et d'investissement industriels. Les besoins en 

capital fixe des industries extractives et manufacturi&res des sous-rBgions 

consid6r6es sont estimBs, pour la p6riode 1964-1975' B plus de 10.000 mil- 

lions de dollars, dont & peu prss 50 pour 100 en devises Btrang&res. Pour 

les seulesindustries manufacturi8res, un investissement de 15.000 millions 

de dollars, pour l'ensemble des pays africains en voie ae dBveloppement, 

couvrirait peut-6tre le coiit de tous les pro~ets qu'on pourrait envisager 

de rBaliser dlici ?I 1975. Toutes estimations de ce genre sont Qvidemment 
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contestables. On pourrait  d iscuter  l e  bien-fond6 des parametres macrg-Qco- , 
nomiques 'de base,' e t  avancer . des ch i f f res  plus bas ou plus 6lav6s. On pour-. 

r a i t ,  B jus te  t i t r e  Bgalement, t e n i r  plus cu moins.compte des diver,ses con-. 

t r a i n t e s  qui s'exercent sur l a  s i tua t ion  indus t r ie l l e .  NQanmoins, d e w  f a i t s  

essen t ie l s  subsisteht  . Premi5rement1 l'expansion indus t r i e l l e  record r6cem- 

ment enregistr&e, dont t8moignent 1-' Qvolution &.Y 16 prod&tidri. globale,' e t  

l a  construc$ion de nouvelles usines entre  1965 e t '  1967 (ta%leau I d e  ltAnnexe) 

e s t  en s o i  t r h s  encourageante. 

11. DeuxiCxnement, l a  rea l i sa t ion  de pro je t s  au niveau sous-regional ou 

multinational psrmettra d'assurer l a  v i a b i l i t e  d'un nombre beaucoup plus 

important d len t repr i ses  qu'en l'absence d'une t e l l e  coop8ration. C1est 

6vident dam l e  cas des indus t r ies  qui pour produire dans des conditions 

optimales, du point de vue Bconom~que e t  technique, necess i tent  des unit& 

de grand0 dimension, e t  par cons6quentl des d6bouch6s plus Qtendus que ne 

peut en o f f r i r  un seul  march6 national.  On relhve, en Afrique de l ' e s t  

e t  de l 'ouest ,  de bons exempl,eq..d.+..ce type  d!..indwtries :. rayonne .de:viscose, 

DDT, poly6thylSne e t  engrais. L2 encore, l a  creation cl'un march6 sous-r6gio- 

na l  permettrai t  de r6a l i s e r  au nlveau local  une plus f o r t e  proportion de l a  

production necessaire,  m$me dans l e s  rndustr ies  come ce l l e s  des produits 

pharmaceutiques e t  des t e x t i l e s  06 l e s  produits f i n a l s  sont assez heteroge- 

nes bien que l a  t a i l l e  optimale des unites de fabrication s o i t  relativement 

f a ib le  . 
12. L e  tableau I1 ci-dessous recapi tule  1 '6volu t~on  probable de l a  demande 

de divers produitts Indus t r ie l s  pour l a  perlode 1963-1980, d1apr8s l e s  Btudes 

de l a  CEA que nous avons mentiom6 plus haut. I c i  encore, on s e  propose non 

pas de vo i r  l e  pour e t  l e  contre de chaque projeotion de l a  demande f igurant  

au tableau,  mais d'exposer l e s  caracter is t lques  g6n6rales de l a  s i tua t ion ,  

& savoir  l'expansion notable de l a  demande globale e t  l e s  divers t a u  de 

croissance des Blements de c e t t e  demande. Ces d e w  caractgr is t iques  viennent 



. 
B l'appui de l'optirnisrne qu'autorisent les perspectives d'industrlalisation 

pour les annees B venir, et montrent qu'il faut accroitre notablement l'ap - 
port de contrepartie en capitaux et en connaissances. Cette apprkciation 

des possibilit6s d'expansion industrielle est appuyGe, dans m e  large mesu- 

re, sur lfhypoth&se de la cooperation multinationale et sous-regionale. Or, 

pour qu'une telle collaboration aboutisse B l'irnplantation d'entreprises, 

il faut creer de nouuelles institutions, telles m e  le ceqtre sous-r6gional 

de promotion industrielle envisa&. 



T
A
B
L
E
A
U

1

i
n
s
t
a
l
l
e
e
*

c
m

e
n

c
o
n
s
t
r
u
c
t
i
o
n

(
1
9
6
5
-
1
9
6
7
)

P
r
o
j
e
t
s

I
n
v
e
s
t
i
s
s
e
m
e
n
t

C
a
p
a
o
i
t
e

a
n
n
u
e
l
l
e

(
e
n

m
i
l
l
i
o
n
s

d
e

$
E
.
U
)

S
t
a
d
e

d
'
a
v
a
n
o
e
m
e
n
t

d
e
s

t
r
a
v
a
u
x

1
.

C
i
n
q

f
a
b
r
i
q
u
e
s

i
n
t
e
g
r
e
e
s

d
e

t
i
s
s
u
s

d
e

c
o
t
o
n

2
.

T
r
o
i
s

s
u
o
r
e
r
i
e
s

3
.

U
n
e

r
a
f
f
i
n
e
r
i
e

d
e

s
u
o
r
e

4
,

D
e
u
x

t
a
n
n
e
r
i
e
s

5
O

T
r
o
i
s
f
a
t
i
g
u
e
s

d
e

c
h
a
u
s
s
u
r
e
e

6
.

U
n
e

u
s
i
n
e

s
i
d
e
r
u
r
g
i
q
u
e

7
,

U
n

c
o
m
p
l
e
t
e

8
.

U
n
e

f
a
b
r
i
q
u
e

d
e

p
c
t
e
r
i
e

e
t

d
e

p
o
r
o
e
l
a
i
n
e

1
7
0
m
i
l
l
i
o
n
s

d
e

m
e
t
r
e
s

1
6
5
.
0
0
0

t
o
n
n
e
s

8
0
.
0
0
0

t
o
n
n
e
s

P
l
u
s

d
e

6
.
0
0
0

t
o
n
n
e
s

P
l
u
s

d
'
u
n
m
i
l
l
i
o
n

d
e

p
a
i
r
e
s

3
5
0
.
0
0
0

t
o
n
n
e
s

1
.
0
0
0

t
o
n
n
e
s

d
1
a
m
m
o
n
i
a
q
u
e
;

5
0
0

t
o
n
n
e
s

d
e

n
i
t
r
a
t
e

d
1
a
m
m
o
n
i
u
m
;

4
0
0

t
o
n
n
e
s

d
'
u
r
e
e

3
.
0
0
0

t
o
n
n
e
s

h
3
H

(D
^
^
H

O
\
*
l
* E
l

E
n
t
r
e
e
s

e
n

s
e
r
v
i
c
e

e
n

1
9
^
6

e
t

L
l
u
n
e

d
e
s
u
s
i
n
e
s

e
s
t

e
n
t
r
e
e

e
n

s
e
r
v
i
c
e

e
n

1
9
6
6

e
t

l
e
s

d
e
u
x

a
u
t
r
e
s

d
o
i
v
e
n
t

c
o
m
m
e
n
c
e
r

a
f
o
n
o
t
i
o
n
n
e
r

e
n

ty
€>
l.

L
e
s

t
r
a
v
a
u
x

d
e

c
o
n
s
t
r
u
c
t
i
o
n

s
o
n
t

e
n

v
o
i
e

d
l
a
c
h
e
v
e
m
e
n
t
.

C
e
s

e
n
t
r
e
p
r
i
s
e
s

o
u
t

c
o
m
m
e
n
o
e

a

p
r
o
d
u
i
r
e

e
n

1
9
6
6

e
t

1
9
6
7

r
e
s
p
e
o
t
i
v
e
m
e
n
t

L
a

p
r
o
d
u
c
t
i
o
n

a
d
e
b
u
t
e

e
n

1
9
6
7
*

L
e
s

t
r
a
v
a
u
x

d
e

c
o
n
s
t
r
u
c
t
i
o
n

d
o
i
v
e
n
t

s
e

t
e
r
m
i
n
e
r

e
n

1
9
6
8
.

L
e
s

t
r
a
v
a
u
x

d
e

c
o
n
s
t
r
u
c
t
i
o
n

d
o
i
v
e
n
t

s
e
t
e
r
m
i
n
e
r

e
n

1
9
6
8
.

L
e
s

t
r
a
v
a
u
x

d
e

c
o
n
s
t
r
u
c
t
i
o
n

o
u
t

c
o
m
m
e
n
o
e
.

7/
C
a
p
a
o
^
e

ca
lc
ul

ee
en

fo
no

ti
on

de
la

p
r
o
d
u
c
t
i
o
n

J
o
u
r
n
a
l
i
s
e
,



Prc  j e t  s nvestissemeut Capaoit6 annuel le  Stade t'avance-:cnt des trvaux 
en m i l l i o  s de 

E.u.? 

Un oomplexe de f a b r i c a t i o n  
de produi t s  chimiques & base 
de phosphates 

Une usine d ' ac ide  superphosphorique 37,5 
Une r a f f  i n s r i e  de cuivre  

T ro i s  u s ines  de suore de bet terave 

Cinq f ab r iques  de t i s s u s  de ooton 
GU de rayome 

Une us ine  de montage drautcmobiles 

Une usine de superphosphates 

Mcntage de v o i t u r e s  automobiles 
de tourisme 

Une w i n e  de moteurs W s e l  

Une usine de moteurs Blectriques 

200.000 tonnes de 
superphosphates 
t r i p l e s  
e t  150.000 tonnes 
de biphosphate 
d'ammoniaque 

P lus  de 
1.500 t o m e s  

80 mi l l ions  
de metres 

Les travaux de construct ion ont commenc.4. 

Entree en se rv i ce  en 1965. 

L'une de ce s  usines  a Bt6 i n s t a l l e e  en 
1960; l a  construct ion des deux au t r e s  
d o i t  s e  terminer en 1968. 

Quatre de c e s  usines  sont en t r ees  en 
se rv ice  en 1966/67; l a  construct ion 
de l a  oinqxi6me se terminera en 1968. 

Cet te  us ine  de montage, l a  quatrihme 
de oe gerrre i n s t a l l e e  d a m  l e  pays, 
e s t  en t r ee  en se rv ice  en 1967. 

La production a debut6 en 1965. 

Cet te  operation,  en t r ep r i s e  en 1965, 
cons t i t ue  une extension de l ' a c t i v i t e  
dlune i n s t a l l a t i o n  de montage de 
oami ms .  

&t ree  en se rv ice  en 1965. 

&t ree  en se rv ice  en 1965. 



Investissement CapacitQ annuel le  Stade dravancement des travaux 
2 g 
m P r c  j e t s  

(en mil l ions  de O - 2  
c o q  , --- 

$ E.u.) 

T t z i s i e  ( s u i t e )  

5- Fabr ica t ion  de t e l & v i s e u r s  e t  
d ' appare i l s  r ad io  t r a n s i s t o r s  

6. Fabrioat ion de pneus P O W  

v&hicules  automobiles 

7 Une us ine  s idQrurgique 

8. Une fabr ique de t i s s u s  de Coton 

, Une usine d ' e n g r a i s  

i 6 .  Une fabr ique de c i g a r e t t e s  

11 . Une fabr ique de l a inages  

12, Une usine de f i b r e s  synthet iques  

13. Un complexe ohimique 

100.000 t snnes  

200.000 tonne s 
de phosphate 
d! ammonium e t 
60.000 tonnes 
dl ammonium 

95C tonnes de 
produi ts  en l a i n e  

ce p r o j e t ,  e n t r e p r i s  en 1960, porte au 
s tade i n i t i a l  su r  lrassemblage de 
pieces  dQtachQes. 

La production a debut6 en 1966. 

Entree en se rv ice  en 1966. 

h t r e e  en service  en 1966. 

En construntion.  

Eh construct ion.  

Cet te  fabr ique,  aotuellement en cons- 
t r u c t i o n ,  produira Qgalement 1,25 
mi l l ion  de metres de t i s s u e  de la ine .  

Ce complexe, actuellement en construction 
fabr iquera  en t r e  a u t r e s  produi ts ,  du CPV 
aux f i n s  d t e x p r t a t i u n .  







> r o j e t s  Investissement Capacite annuel le  Stade dtavancement des  travawr 
(en mi l l ions  de 

SF E.U.) 

Une i n s t a l l a t i o n  pour l e  traitement 297 
des noix e t  amandes de palmista 

Une usine d ' h u i l e  de palme 129 

Une i n s t a l l a t i o n  pour l e  broyage 593 
des arachides  e t  des  gra ines  de coton 
ooton 

Une cimenterie u t i l i s a n t  du c l i nke r  190 

Fabriques dl h u i l e  d 1  arachide 

Une d i s t i l l e r i e  

Usines de t i s s u s  de cotcn 28,O 

Une f onderie d' aluminium 128,8 

S a i e r i e s ,  u s ines  de placage 675 
e t  de contreplacage ( 2 )  

Deux suc re r i e s  ( e t  p lan ta t ions)  Plus  de 20,O 

T r a i s  c imenter les  u t i l i s a n t  770 
du c l i n k e r  

un yard  - 0,g l  m 

Dahomey 

42.000 tonnes 
de gra ines  

100.000 tonnes 

Gambie 

Ghana - 
50 m i l l i p s  
de yards  

100.000 B 
140.000 tonnes 

Plus  de 50.000 
tonnes 

800.000 tonnes 

La production a debut6 en 1965. 

Eh construct ion.  

Le con t r a t  a Q t 6  sign6 en  1967. 

Accord conclu en 1967. 

On ne dispose pas de renseignements s u r  
ce  proje.t. 

&t ree  en se rv ice  en 1966. 

Ces o h i f f r e s  representent  approximati- 
vement l a  s i t u a t i o n  de l f i n d u s t r i e  
f i n  1967. 

La production a debut6 en 1967. 

La production devai t  commencer en 1967. 

Ces us ines  sont  entre5ee en se rv ice  en 
1965 e t  1967 respeotivement. H 

Dewc de ces  fabr iques  ont  commence5 B 2 ? 
produirc en 1965 e t  1967; l a  construct ion 
de l a  t rois ibme s e r a  termin& en 1968. w 

\ 
P 
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(en mi l l ions  de -4 H )IJ 

8 E.u.) N. s rd 

6. Une i n s t a l l a t i o n  ?cur l e  
t ra i tement  du cacao 

7. Une usine de pneus pour vehioules 
automobiles 

8. One usine de boeuf en conserve 

9. Une fabr jque de p rcdu i t s  
c6ramiques 

10. Une usine de p i l e s  saches 

17. Une usine de p rodu i t s  pharma- 
ceut iques  

12. Une usine de panneaux prefabr iques  

I .  Une usine in t eg ree  de t i s s u s  de ccton 
coton 

2. Une f abrique d '  a lunini 'm 

3. Une sucrer ie  

w un yard ca r r e  - 0,76 m 
2 

Ghana ( s u i t e )  

596 36.000 t o m e s  
de f h e s  

596 1 20.000 pneus 

9 , 8  29 mil l ions  $e 
yards c a r d s  

*- 
Entree en servioe en 1968. 

En cons tmot ion .  

Entree en servioe en 1965. 

Cet Btablissement e s t  en t r6  en 
produc'cion. 

Entree en se rv i ce  en 1966. 

Entree en se rv ice  en 1967. 

Entrke en se rv ice  en 1965/66. 

Entree en se rv i ce  en 1966; une au t re  
usine de ce  genre e s t  en construct ion.  

Entree en s e m i o e  en 1966. 

Une superf i o i e  de 600 a c r e s  a B t B  
affect6e 5, l a  cu l tu re  de l a  canne ?I 
sucre en 1966. 
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Prc j e t  s Investissement Capaoiti? annuelle Stade dfavanoement des travaux 

(en mi l l ions  de ... 
$ E.u.) - 

Cbte-d'Ivoirc 

I. P l u s i e u r s  c o n s e m e r i e s  d'ananas En f966,  plus  de 30.060 tcnnes de 
fruits e t  de jus ont Q t 6  m i s  en 
conserve. 

2.  3ne consemer i e  de sardines  2L hu i l e  500.000 bof t e s  Entree en se rv ice  en 1966. 

3. Une conserver ie  de thon 290 En cours. 
( ag~andissement  ) 

4. Grande expansion de l ' i n d u s t r i e  ... ~ Ponds accord& par l e  FED pour l e  
de l r h u i l e  de palme e t  de c e l l e  developpement des p l an t a t i cns j  on 
des amandes de palmiste v i se  6 por t e r  la  production d 'hu i le  

ae palme, d 'un peu p lus  de 10.000 
tonnes en 1966, & 60.000 en 1970 e t  

175.000 en 1975. 

5. Deux us ines  pour l e  dQroulage 3 20.000 m de Entrees en service  en 1966 e t  1967 
du bois  de ylacage e t  l a  fabr i -  f e u i l l e s  de respectivement, 
ca t ion  de contreplaqu6s p l a q + g d e  t. 

800 a3 de contre- 
plaque&?/ 

6 .  Une us ine  de pap ie r  e t  de pate 28,3  25.000 tonnes de Cette us ine ,  'aatuellernen+ en cons- 
de . bois  pate  de boisg t l vo t ion  d o i t  commenber B produire 

10.000 t o r q s ~ d e  . en 1970. 
papier & 4c r i r e ;  
15.000 tonnes . . .  de . .  ~. . . 

. . car ton ondui6 

7 .  Plus i eu r s  u s i n e s  t e x t i l e s  Certa ines  de oes us ines  son t  d6jB 
Btabl ies ,  l e s  a u t r e s  Btant encore en 

.~ . . . . . 
,.,. ~ . . .~ . . . construati&fi.  

I. Une usine de s a c s  en jute  393 6 mi l l i ons  de sacs  Entree en se rv ice  en 1966. 

/ Capaoit6 mensuelle. 
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Une cimenter ie  

Une usine in t6gree  de t i s s u s  
de coton 

Une maTserie 

I n d u s t r i e  t e x t i l e  (coton)  

. . 

Deux fabr iques  de sacs  en ju t s  

Cimenteries 

Une r a f f i n e r i e  de pe t ro l e  

T ro i s  fabr iques  d ' h u i l e  v6gQtale 

Deux i n s t a l l a t i o n s  pour l e  
t ra i tement  du cacao 

Une s u c r e r i e  ( e t  p lan ta t ion)  

Une s o i e r i e  

Plus  de 
40 mil l ions  

.. Une us ine  de contreplaqu6s, de pan- 1490 
neaux de copeaux e t  de panneaux 
de p a r t i c u l e s  

40.000 tonnes 

1.520 tonnes de 
t i s s u s  de coton 

a t r 6 e  en se rv ice  en 1966. 

La production do i t  oommencer en 1968. 

La construct ion de c e t t e  i n s t a l l a t i o n  
a Q t e  achevee en aoQt 1967. 

P lus  -de 150 m i l -  
l i o n s  ae yards  
oa r r e s  

20 n l l l l o n s  de 
6acs 

p lus  de 1 mi l l ion  
de tonnc s 

11955 m l  h o n e  de 
ba r r e l  & '  
600.000 tonnes do 
noix 

50.000 t o m e s  de 
f b e s  

60.000 tonnes 

2 t i t 6  de p e t r o l e  b r u t  t r a i t 6  en 1966; un b a r r e l  = 155,98 l i t r e s .  

La s i t u a t i o n  de c e t t e  i n d u s t r i e  en 1966 
d o i t  6 t r e  appreciee en fonct ion de l a  
production de 1959, de 1 2  mil l ions  de 
yards  seulement. 

Entrees an service  en 1966 e t  1967 
respectlvement. 

Ces c h i f f r e s  repr6sentent  l a  s i t ua t ion  
de l ' i n d u s t r i e  au debut de 1967. 

&t ree  en senr ice  en 1965. 

Lfune de ce s  h u i l e r i e s  e s t  entree  en 
se rv ice  en 1965; l e s  deux a u t r e s  doivent 
commencer & fonct ionner  en 1967. 

Entrees  en service  en 1967. 2 g % \  
Zhtr6e en se rv ice  en 1965. A z, u. 

> iv 
EutrBe en se rv ice  en  1965. -. 

.~.. .. . ~ . . .  
* 
'd 

U<accorda  6t6 conolu en 1966. -. 
P 
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Pro j e t s  Investissement Capacit.6 annuelle Stade d'avancement des travaux 
(en m ~ l l i o n s  de 

b E.U.) 

. . . . . .  . . .~ . . ,  

i i. 

1 - Une fabriqua d 'a l lumet tes  092 

2, Une br iquc-hr ie  moderne 
. . . . . . . . . .  

Entree en se rv ice  en 1965. 
..... 

12.000 tonnes h t r 8 e  en se rv ice  en 1966. 

1. Une i n s t a l l a t i o n  de lammage 338 
d' a l u n i n i m  

2, Une fabrique d ' a l lwne t t e s  

3. Une sucrer ie  ( e t  p lan ta t ion)  891 

4; Deux u s i r k s  ' t e x t i l e s  . . . . .  , 611 

5. Une cimenteric u t i l i s a n t  du c l i n k e r  

6.. I n d u s t r i e  des h u i l e s  vegetales  

7. Une u s h e  pour le t ra i tement  du 
cacao ...... . . . . . . . . . .  

176 

8. Une usine de rncntrrge d 'apparo i l s  
r ad io  

Camercun 

7.500 tcnnes En ccns tmc t ion .  

86 mi l l ions  de 
bof t e s  

20.000 tonne s 

8 ,5  mi l l ions  de 
metres 

30.000 tonne s 

Entree en se rv ice  en 1966. 
. . . . .  . . 

Cette us ine ,  actuellement; en cons- 
t r u c t i o n  d o i t  commencer & fonc- 

' tS0 rb i e r  au cours de l a  campagne 
1967/68. 

EntrBe en se rv ice  en 1966. 

Entree en se rv ice  en 1966, 

Les expor ta t ions  de ce s  hu i l e s  sont 
passees de 220 tonnes en 1961 9. plus 
de 10.000 en 1966. On v i s e  & por te r  
l e s  exporta t ions  d f h u i l e  de palme B 
50.000 t o m e s  d ' i c i  1980. 

2.300 tonne s de Entree en se rv ice  en 1965166. 
beurre de cacao . 

e t  2.680 tonnes de 
tourteaux 

30.000 a p p a r e i l s  Entree en se rv ice  en 1965. 
. . . . . . .  (au. coure de la ~. . . . . . . . . .  

tmisibme ann6e). 
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(en mil l ions  do . H 
4% 

$ E.u.) W .  -Y 
5: 

I ,  Une b ra s se r i e  

2. Une usine de raff inage e t  d'ernbal- 
l age  du sucre  

3. Une us ine  int6gr6e de t i s s u s  de 
cotcn 

4. Une usine pcur l a  preparat ion de 
p rodu i t s  e3 baee de viandes 

I ?  Une usine de peintures  e t  v e r n i s  

2. Une f abrique de savon 

3. Une us ins  de b c m e t e r i e  

4. Une using ir,t6&e de t i s s u s  de 
ooton 

1. Une suc re r i e  (6t ~ l a n t a t i o n )  - 
2 .  Une u ~ i n e  h t 6 g r 6 e  de tissus de 

ooton 

3. Une cimenter i r  

30.000 h l  Entr6e en se rv ice  en 1965. 

6.000 tonnes Une s u c r e r i e  commenoera produire en 
1969. 

8 mi l l ions  de Entree en servioe en 1967. 
metres 

L'usine commenoera, en 1969, fonotionner 
B ple ine  capacitd.  

Republique cen t r a f r i ca ine  

Entree e n  servioe en 1966. 

Cet te  us ine  devai t  e n t r e r  en service  
en 1967. 

Cet te  usine s e r a  en mesure d 'assurer  l a  
production en ae r i e  en 1968. 

8 mi l l ions  de Entree en se rv ice  en 1967. 
metres  

Congo ( ~ r a e z a v i l l e )  

1 00.000 tonne s 

3,5 mi l l ions  de 
metres de t i a m  
e t  150.000 dou- 
zaines d l a r t i c l e s  
en t r i o e t  

90.000 tonne6 

Fintrke en se rv ice  en 1966. 

En construct ion.  
, ,  ., .. , .~ - ~. .. ... . .  . -. .. . . . .~  

La c o n s t n o t i o n  & - o e t t e  fabr ique  do i t  
s e  terminer en 1967. 



P r o j e t s  Investissement Capaoit6 annuel le  Stade dravancement des t r a v a u  
(en mi l l ions  de 

$ E.U.) - - - 
Congo ( ~ r a m a v i l l e )  ( s u i t e )  - 

4- Une us ine  de pate  2 papier Plus  de 1 4 , d )  En construct ion.  

) 12.000 tonnes 
) 

En construc tion. 5. Une fabr ique de b o u t e i l l e s  
en vexre 

1 Une r a f f m e r i e  de pQtro le  

2. Une usine de pneus pour 'r6hicules 
automobiles 

3 .  Une usine de r e f r i g e r a t e r n s  

1 .  Uue us ine  de pbte & papier  

2 -  Une oimenterie u t i l i s a n t  du c l i n k e r  

3 -  Vne r a f f i n e r i e  dc pe t ro l e  

4- Une b r z s s e ~ i e  

12.000 b a r r e l  $ 

Gabon 

5677 140.000 tonnes 

192 35 .GO0 tonne s 

678 50.000 h l  b i a r e )  
25.000 h l  de 

a lcool )  

i 
boissons sans  

En construct ion.  

Entree en se rv ice  au coups de l a  p6riode 
1965-1 967 

h t r 6 e  en se rv ice  au oours de l a  periode 
1965-1967 - 

En construct ion.  

La construct ion de c e t t e  f a b r i q 7 ~ e  se ra  
achevee en 1968. 

Cet t s  r a f f i n e r i e  do i t  e n t r e r  en s e n i c e  
f i n  1967. 

Eh construct ion.  

&/ Cet invest issement  e s t  des t ine  B f inanoer  l e s  deux p r o j e t s  (NOS 4 e t  5 )  

Capaoit6 journa l i&re  de t ra i tement j  un b a r r e l  - 155,98 l i t r e s  

Lj Capsoit6 annuel le  de t ra i tement  
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(en mi l l ions  de H : h , q  : 
$ E.u.) 0 .  

q i 

Une usine in t eg r6e  de t i s s u s  de 
ccton 

T r o i s  f abr iques  d 'hu i le  v6g6tale 

Une usine de savon, d l h u i l e s  
hydrag6n6es e t  de g lycer ine  

Une b ra s se r i e  

Une suc re r i e  ( s t  plar.tation) 

Une fabr ique de chaussures en 
t i s s u s  e t  en caoutohouc 

Une usine de pneus pour vehioules  
automobiles 

Une cimenter ie  

Une usine de t i s s a g e  du nylon 

annuel le  de t ra i tement  

Une us ine  de t i s s u s  peignes 

Une r a f f i n e r i e  de pe t ro l e  

Une pape te r ie  e t  p lu s i eu r s  us ines  
d ' a r t i c l e s  en pap ie r  (dont une 
us ine  de pate  B. papier  a ins- 
t a l l e r  ul t6r ieurement)  

Une usin; de t 6 l e  galvanisbe 

650 t o m e s  de En construct ion 
t i s s u s  e t  
130 tonnes de 
f i l e s  des t ines  
8. l a  vente.  

Ethicpie  

Entr6e en service  en 1966. 

J% voie de construct ion en 1967. 

110.000 h1  

47.000 tcnnes 

500.000 tonne &' 
7.500 tonne s de 
papier  e t  d' a r t i -  
o l e s  en papier  

&tree  en se rv ice  en 1967. 

fin construct ion.  

&t ree  en se rv ice  en 1965. 

La construct ion de o e t t e  usine d o i t  
commencer prochainement. 

khtr6e en se rv ice  en 1965. 

Entree en se rv ice  en 1966. 

La production $ 1'Bchelle oommerciale 
d o i t  commencer en 1968. 

&tree  en se rv ice  en 1968. 

Eh construct ion.  

&tree  en se rv ice  en 1966. 



? r o j e t  s Investissement Capacit6 an nu ell^ Stade d'avancement des travaux 
(en  mi l l ions  de 

$ E.u.) 
. 

. . .  

i .  Deux s u c r e r i e s  22, f 8 9 . 0 0 ~  tonnes Entrees  en se rv ice  en 1966 e t  1967 
respectivement. 

2. Une consemer ie  d'ananas 1490 &I cons t ruc t ion  

. Une i n s t a l l a t i o n  pour l e  t r a i -  197 9 .ooo a lO.ooo RI cons t ruc t ion  
tement des n c i x  de cajou tonne s 

4. Une us lne  de n i t r a t e  d'ammonium 16,8 Un accord portant  su r  l e s  grandes 
l i & n e s  du p ro j e t  a 6tB s ign6 en 1966. 

5- Une usine in tegr6e  de t i s s u s  de 2 > 8  18 mi l l ions  de RItr6e en senr ioe en 1966. 
coton yards  

5 .  Une usine de t i s s u s  de nylcn 6 mi l l ions  de yards  Entree en se rv ice  en 1965. 

7. Une cimenterio (agrandissement) 

. Une fabr ique  de c i g a r e t t a s  177 

i .  Une r a f f i n e r i e  de pe t ro le  7 9 0  

2 Une i n s t a l l a t i o n  de traitement 
des  o s  

3. Une usine de t81e ondui6e 

1. Une sucxerie  ( e t  p lan ta t ion)  894 

2. Une us ine  i n t e g r e e  de t i s s u s  ds 395 
coton 

3OO.000 tcnnes 

Madagascar 

5OO.OOO t o n n e i d  

45 :OOO tonne s d  
12.000 tonnes 

Malawi 

P lus  de 
30 -000 tonne s 

1.700 tonnes de 
t i s s u s  

En cours. 

Entree en se rv ice  en 1967. 

k t r 6 e  en se rv ice  en 1966. 

&t ree  en se rv ice  en 1966. 

&t ree  en se rv ice  en 1966. 

Entr6e en se rv ice  en 1966. 

EntrBe en se rv ice  en 1966. 

1/ Capacit6 annuel le  de traitement du p6trole  bru t .  

J/  Capaait6 de t ra i tement .  
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:'zo j e t s  Investissement Capacit6 annuelle Stade diavanoemett des travaux 
(en mi l l ions  da 

4 E.u.) - 
Tanzania ( s u i t e  1 

c'. P lu s i eu r s  u s ines  de t i s s u s  de 
c o t  on 

7 .  Une cimenterie 

i Une suc re r i e  ( e t  p lan ta t ion)  

2.. Une fabr ique  de prkparations e t  
. . ~- de conserves a base de viande . . . - . . . . . 

3 Une us ine  de superphosphate 

-'. Une usine in t6gr6e  de t i s s u s  de 
coton e t  importante extension 
d'une us ine  e x i s t a n t e  

1 .  Une suc re r i e  ( e t  p lan ta t ion)  

2. Une r a f f i n e r i e  de sucre 

3. Une usine de n i t r a t e  d'ammonium 
e t  une us ine  d 'explos i f s  

4. Une usine d f h u i l e  vBg6tale e t  
d  a u t r e s  produi t  e 

p ;  Une b r a s s e r i e  

80 mi l l i ons  da 
yards  oar r6s  

150.000 tonnes 

Ouganda 

55.000 tonnes 

85.000 Q t e s  de 
hBtai  k . .. J - 

Plus de 50 m i l -  
l i o n s  de y-ards 

Zambie 

30.000 tcnnes de 
more  b ru t  

25.000 b a r r e l  

Ces o h i f f r e s  representent  l a  s i t u a t i o n  
de l r i n d u s t r i e  f i n  1967, en ce qui 
concerne l e s  en t r ep r i s e s  ex i s t an t e s  
e t  en construct ion.  

Sntr6e en se rv ice  en 1966. 

construct ion.  

Zn construction.  

I1 e a t  oonvenu di-ex6outer oe pro je t  
par  voie  de co l labora t ion  in te rna t iona le .  

EntrBes en sez*jioe en 1966 e t  1967 
respeotivement. 

th oonstruat ion.  

En construct ion.  

Un oont ra t  r e l a t i f  a l fex60ut ion  de 
ce p r o j a t  a 6 t6  pass6 au debut de 
1967. 
EbtrBe. en servioe en 1965' 

.L 

. . 

En construot ion 

k/ Capaoitk de t ra i tement .  -. Capaoit6 hebdornadaire; un b a r r e l  - 155,98 l i t r e s  
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TABLSAU I1 

Tendance e t  t a w  de l a  croissance i n d u s t r i e ~ e n v i s a & u o u r  l a  ~ Q i o d e  196k198Q 

Demande en 1963 Demande estim8e pour Tam amue l s  estimes de 
1981J croissance ( t a m  compos&s) 

SOUS-REGION D% L'iDRIQUT DE L'EST 

1. Fer e t  ac i e r  
~ -. . -. . ~. . 450.000 . . .~ tomes . -  . . l.6OO.00q tomes  + 71% 

2. Constructions e n a c i e r  18.000 tomes  77.000 tonnes + 8 , s  
15..9.76 tonnes...~.. . .  . . ~. .. 

3. Ar t ic les  e n f i l m 6 t a l l i q u e  79.000 t onhes + 9,6$ 
4. Out i ls  Q main 14.300 t onnes 35.000 tomes  

5. RQcepteurs de radio . 11,2 ,p&llions d ::; 28,2 millions (1975) 

6. ~ g b l e s  i so l6s  :; 6 ,7  millions d ;; 1d15 mjllions (1975) 

7. E n p a i s  azotes 59.800 tomes  252.000 tomes  + 8,8$ 

8. Engrais P 0 
2 5 48.380 tomes  192.000 t o m e s  + 8,4* 

9. Engrais K 0 
2 

10. DM' 
25.800 tomes  28.000 tomes  

1.880 tomes  17.000 tonnes 

11. CW 3.280 tomes  22.000 tomes  + 12~0,: 

12. Poly&hyl&ae 3.500 tomes  46.000 t o m e s  + 16,4/- 

1 3 .  Rayonne 24.000 tomes  39.000 tomes  + 4, 1:: 

14. Pneus pour v8hicules auto- 
mobiles 570.000 uni t& 900.000 uni tes  (1970) 

15. Verre Q vi t r s  11 , 4  millions de 36,2 mill ions de pieds carre6 + 10,1$ 

16. Papier, carton e t  a r t i c l e s  pied8 oarr6s (1975) 

en papier 90.000 tomes  294.000 tomes  (1975) 

Valeur des impcrta t ions  aux p r i x  c .a.f. 
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